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H I S T O I R E  N A T U R E L L E  

D E S  P E RR O Q U E T S ,  
*  p a r  

F R A N Ç O I S  L E V A I L L A N T .  

C) L I V R A I S O N .  

:  V  ;  1  a p a  R  i  s, • 
C H E Z  L E V R A I  L T ,  F R È R E S  ,  L I B R A I R E S  ,  Q U A I  M A L AQ U A I S .  

CET ouvrage, composé de cent vingt planches, paraîtra par livraisons ; chaque 
livraison sera composée de six planches coloriées et d'un texte explicatif. Il 
paraîtra une livraison par mois. 11 en sera publié trois éditions ; savoir: 

IN-FOLIO, sur papier vélin colombier, satiné, avec figures coloriées, épreuves, 
avant la lettre. 

( Il n'en sera tiré que dix exemplaires, numérotés de 1 à 10.  )  

IN -FOLIO, sur papier Jésus vélin, satiné, avéc fig. coloriées, 
; Et pour les souscripteurs, ' / 

IN -  QUARTO Y; même papier, figures coloriées, 
Et pour les souscripteurs. 

Les dessins des Perroquets sont faits par le cit. B A R R A  B A N  D  , connu par ses 
e x p o s i t i o n s  a u  S a l o n ;  l e s  p l a n c h e s ,  e x é c u t é e s  s o u s  l a  d i r e c t i o n  d u  c i t .  B O U Q U E T ,  

professeur de dessin au Prytanée, et les épreuves, imprimées par le cit. LAN GLO I s. 

STRASBOURG, DE L'IMPRIMERIE DE LEVRAULT. AN XI. 
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D E S  P E R R O Q U E T S .  1 4 ^  

méconnu que BufFon donne encore le nom de Papegay 

à une prétendue famille de Perroquets 5 erreur que nous 

devons, au reste, aux méprises des voyageurs, qui, n'enten­

dant pas la langue du pays où ils se trouvent, en commettent 

beaucoup d'autres semblables, et par fois de très-plaisantes, 

par les équivoques qu'elles offrent. C'est encore ainsi que, 

tant que les voyageurs ne commenceront pas par étudier 

la langue du pays qu'ils voudront parcourir, nous n'aurons 

jamais que des connoissances très-incertaines sur les mœurs 

et les usages des peuples qu'ils visiteront. Mais par quelle 

fatalité arrive-t-il que celui qui, ayant acquis cet avantage, 

aura connu et dit la vérité, éprouve le triste désagrément 

d'inspirer des doutes ? Il est donc bien dangereux de heurter 

les opinions reçues, quoique souvent consacrées par un mé­

rite supposé! Hélas, combien d'hommes qui ne doivent leur 

grande réputation qu'au piédestal sur lequel ils sont montés ! 

Tel dont on n'eût jamais parlé, est tout à coup proclamé 

un homme du plus grand mérite, ou parce qu'on le craint, 

ou parce qu'il peut beaucoup. Ces hommes-là ne pourroient-

ils pas être comparés à ces nains , montés sur de grandes 

échasses, que tout le monde prend de loin pour des géans, 

mais qui se trouvent être réellement plus petits que l'homme 

de la taille la plus ordinaire ? devenons à notre Lori. 

Le Lori noir est une forte Perruche, qui, par la struc­

ture d'un corps très-épais, ressemble plutôt à un Perroquet 

qu'à une Perruche 5 mais comme il a la queue plus longue 

qu'un Perroquet, et que d'ailleurs il l'a pointue et coupée 

en fer de lance, nous avons cru devoir le placer parmi les 

»9 



146 HISTOIRE NATURELLE 

Perruches de cette division. Nous ne donnerons pas les dimen­

sions de cet oiseau, puisqu'on le trouve représenté de gran­

deur naturelle sur nos planches. Son plumage est, en général, 

sur le corps, les ailes et la queue, d'un brun-noir violacé, 

qui, dans l'ombre, est des plus monotones, parce qu'il y 

paroît d'un brun-noir uniforme 5 mais en revanche, exposé 

au jour, il est d'un bleu-violacé très - brillant, partout où 

la lumière le frappe directement. Les plumes de cet oiseau, 

celles surtout du dessous du corps, ont, au toucher et à 

l'œil, le moelleux du velours. Le revers de la queue est d'un 

rouge brillant, mêlé d'une forte teinte jaune, qui paroît d'or 

au soleil. Le bec est noir, et les pieds sont bruns. 

L'espèce du Lori noir fait partie de mon cabinet : j'ai vu 

un autre de ses individus dans le cabinet de M. Temminck, 

à Amsterdam : j'en ai vu enfin deux autres, vivans, au Cap 

de Bonne-Espérance; ils y avoient été apportés d'Amboine, 

où l'espèce se trouve aussi. 
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D E S  P E R R O Q U E T S .  '47 

LA PERRUCHE BANKS.  

Taille moyenne; queue pointue, beaucoup plus courte que le corps; 
front, gorge, poignet des ailes, et taches sur les flancs, rouge-carmin; 
dessus de la tê te, et milieu des ailes, bleus; queue pourpre; corps vert, 
plus foncé en dessus qu'en dessous; bec, pieds et ongles, gris-brun. 

P L A N C H E  L .  

C e  n'est pas sans éprouver le plaisir le plus vif, que je puisy 

à mon tour, en payant mon humble tribut d'admiration 

à l'illustre compagnon de Cook, dont le courage intrépide 

a si puissamment concouru à enrichir nos connoissances, 

témoigner ici, pour ma part, à M. Banks, tout ce que je lui 

dois de gratitude pour les jouissances nouvelles que m'ont 

procurées ses intéressantes découvertes. Qu'il me soit donc 

permis de consacrer à la charmante et nouvelle espèce de 

Perruche des Terres australes que je vais décrire, un nom 

que des services essentiels à la science et aux savans de 

toutes les nations ont, à juste titre, rendu célèbre dans les 

deux hémisphères. 

A des formes agréables la Perruche Banks joint beaucoup 

de régularité dans la distribution de ses belles couleurs, ce 

qui lui donne une tournure élégante et fort distinguée. Elle 

a le front ceint d'un bandeau rouge-carmin, auquel succède 
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une calotte bleu d'azur, qui lui couvre le dessus de la têtés 

seulement. La gorge est aussi rouge : cette même couleur 

rouge s'étend un peu sur les côtés au bas des joues, et y 

forme comme deux moustaches 5 elle marque aussi le poi­

gnet des ailes, et reparoît encore sur les flancs par taches 

séparées. Le derrière de la tête et du cou, les joues, les 

scapulaires, le dos, le croupion et les couvertures du dessus 

de la queue, sont d'un beau vert de pré. Le devant du cou, 

la poitrine, le ventre, les plumes des jambes et les couver­

tures du dessous de la queue, sont d'un vert jaunâtre, qui, 

sur les flancs, prend un ton plus approchant du jaune dé­

cidé. L'espace compris entre l'œil et le bec, est d'un jaune 

marque d un peu de rouge. Les pennes alaires sont brunâ­

tres , et portent toutes un liséré vert-jaunâtre sur leurs 

bords extérieurs. Les couvertures des ailes, si on en excepte 

celles des poignets, qui portent du rouge, sont toutes d'un 

bleu foncé, qui, s'éclaircissant toujours davantage, à mesure 

quil monte vers les scapulaires, prend, dans celles qui avoi-* 

sinent ces derniers, le bleu tendre du dessus de la tête. La 

queue, qui n'a guères que la moitié de la longueur du corps, 

est pointue, et a les pennes étagées de manière qu'elle forme 

le fer de lance : ses deux du milieu sont d'un rouge cra­

moisi , et à pointes bleues : toutes les autres sont lisérées 

de rouge, extérieurement, mais de manière que ce rouge 

s'étend davantage, à mesure que la penne devient plus inter­

médiaire ; elles sont d'ailleurs d'un bleu violet, et à pointes 

jaunâtres. Le revers de la queue est d'un pourpre violâtre, 

et celui des grandes pennes alaires, brunâtre. Les grandes 
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couvertures du dessous des ailes sont vertes; les moyennes, 

d'un vert jaune, et les plus petites, rouges. Le bec (qui est 

petit), les pieds, et même les ongles, sont d'un gris brun. 

Nous savons que cette espèce habite quelques îles de la 

mer du Sud, mais nous ne saurions dire précisément les­

quelles. Le seul individu que nous en ayons vu, fait partie 

du cabinet de M. Raye de Breukelervaert, à Amsterdam. 
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L E  L O R I  É C A I L L É .  

P L A N C H E  L I .  

Taille moyenne ; queue un peu plus courte que le corps ; plumage 
rouge terne, coupé en festons par des bordures vert sombre ; bec 
rouge ; pieds bruns. 

L  I N C E R T I T U D E  où je suis à l'égard de l'espèce de cette 

Perruche, dont je ne trouve de description exacte nulle 

part, m'a fait lui donner un nom particulier. Je dois cepen­

dant avouer qu'en la comparant au Lori rouge et violet, 

sixième espèce des Loris de BufFon, figuré n.° 684 de ses 

planches enluminées, sous le nom de Lori de Gueby, je lui 

trouverois quelque rapport avec ce dernier, s'il étoit vrai 

qu on put s en rapporter aux figures et aux descriptions 

d'un écrivain dont nous avons tant de fois reconnu les 

inexactitudes 5 mais le pût:on dans ce cas-ci, c'est-à-dire, 

la figure citée du Lori de Gueby fût-elle exacte, cet oiseau 

differeroit encore assez de notre Lori écaillé pour en être 

une espèce distincte. La description de BufFon e st, d'ailleurs, 

très-insuffisante, puisqu'il n'y entre dans aucun détail; elle 

diffère aussi de la figure à laquelle on la fait rapporter : 

or tout cela rendra la question difficile à résoudre, tant 

qu on n aura pu comparer l'un à l'autre les deux oiseaux 

en nature. Il est donc toujours essentiel de mettre la plus 
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D E S  P E R R O Q U E T S .  l 5 l  

grande exactitude dans ses descriptions 5 il l'est bien davan­

tage encore, lorsqu'on ne donne pas de figures, ou qu'on les 

donne mauvaises. J'observerai, enfin, que, lors même qu'on 

viendroit à reconnoitre que ma Perruche écaillée est effec­

tivement la même espèce que le Lori rouge et violet de la 

description de BufFon, ou le Lori de Gueby de ses planches, 

le surnom que je lui donne lui conviendrait mieux que ces 

deux autres, puisqu'il y a plusieurs espèces de Loris rouge 

et violet, et que, l'espèce que nous faisons çonnoître ici se 

trouvant encore ailleurs qu'à Gueby, on pourroit tout aussi 

bien la dire d'Amboine, d'où elle a été apportée, que de 

Gueby ou de tout autre lieu qu'elle habite. Les noms de 

pays ne peuvent servir que très-improprement à faire dis­

tinguer les espèces d'oiseaux, car on n'en a jamais vu rester 

exclusivement attaché à un même canton. 

Notre Lori écaillé a tout le plumage, en général, d'un rouge 

terne : il porte cependant, sur chaque plume du dessus de 

la tête, du derrière et des côtés du cou, de la poitrine et 

des flancs, une bordure d'un vert sombre, qui paroît noir 

sous certain jour. La queue est cramoisie. Les couvertures du 

dessous des ailes sont rouges, et la plupart festonnées de 

vert sombre. Les pennes des ailes sont de la couleur de la 

queue, à l'exception de leurs pointes, qui sont noirâtres. Le 

bec est rouge, et les pieds sont noir-brun. 

J'ai vu plusieurs individus de l'espèce de ce Lori dans 

quelques cabinets de la Hollande : elle est aussi au Muséum 
d'histoire naturelle à Paris. 
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L A  P E R R Ü C H E  L O R I .  

P L A N C H E  L U .  

Taille moyenne; forme trapue; queue pointue et plus courte que le 
corps; calotte b leue; devant du cou rouge, festonné de vert sombre; 
plumage supérieur vert de pré; dessous du corps vert, tacheté de jaune; 
dessous des pennes de la queue, rouge sur leurs parties hautes; bec 
rouge clair; pieds et ongles gris-brun. 

The Lory-ParrakeetY EDW . tom. IV,  pl. 174* La Perruche variée des Indes ; 

BRISS. tom. IV, n.° 73. La Perruche Lori; BUFF. 5.° espèce de Perruche à 

queue longue et égale, pl. enlum. n.° 552, sous le nom de Perruche variée des 
Indes orientales. 

CETTE charmante Perruche, qu'Edwards a le premier très-

bien fait connoître par la description exacte qu'il en a donnée, 

habite une grande partie des Indes orientales, d'où on la 

reçoit fréquemment en Europe, tant à cause de la beauté de 

son plumage, que parce qu'elle est naturellement fort douce 

et très-caressante. Je ne sache pas qu'elle apprenne, bien ou 

mal, à parler, n'ayant jamais vu aucun de ses individus sur 

lequel on eût exercé sa patience pour le lui apprendre. Je 

suis fortement persuadé, au reste, que les Perroquets, qui 

ont la langue épaisse, doivent avoir aussi la faculté d'articuler 

les mots des différentes langues, et qu'il ne s'agiroit, pour 

qu ils le fissent, que de les exercer dans celle qui a le plus 
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d'analogie avec leur ramage naturel. Je suis sûr, par exemple, 

que les Aras apprendroient plus facilement, et plus vite, a 

prononcer quelques mots allemands ou liollandois que du 

françois; et, par la raison contraire, que beaucoup de Perru­

ches et de Perroquets à voix sonore apprendroient mieux à 

articuler de l'italien ou du françois que les mots de ces deux 

autres langues. J'ai vu des corbeaux prononcer de la ma­

nière la plus distincte des mots allemands, tandis qu'il est 

fort difficile de leur en apprendre de françois , à moins 

qu'on ne les choisisse parmi ceux qui sont analogues à leur 

croassement. 
La Perruche Lori est sujette à beaucoup de variations dans 

l'état de domesticité. Considérée dans son état de nature, elle 

a tout le dessus de la tête d'un beau bleu foncé, auquel suc­

cède par derrière un croissant rouge, qui entoure l'occiput, 

et dont les deux pointes viennent aboutir derrière les yeux. 

La gorge, les yeux, et tout le devant du cou jusqu'à la poi­

trine, sont couverts de plumes rouge-vermillon, terminées 

par une bordure d'un vert sombre, qui, dans l'ombre, paroît 

noir, et qui, au jour, varie en violet : les plumes rouges du 

croissant sur l'occiput ont de semblables festons, mais fort 

légers. Le derrière du cou, le dos, les scapulaires, le crou­

pion , les couvertures supérieures de la queue, le dessus 

de la queue même , sont d'un beau vert plein, ainsi que 

toutes les couvertures des ailes et tout ce qui se voit de 

leurs pennes. Sur les cotés du cou règne une suite de taches 

jaunes sur un fond vert, qui sépare le rouge du devant, du 

vert du derrière du cou. Ce jaune, fouetté de rouge et de 
20 
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vert, se porte sur les flancs, et s'y montre un peu vers le 

bord des ailes, lorsque celles-ci sont appliquées au corps. 

Le dessous du corps est d'un vert plus clair que le dessus. 

Comme l'intérieur de ces parties du corps est jaune, cette 

couleur s'y montre par intervalle, et y forme une marbrure 

très-agréable. Les couvertures du dessous de la queue sont 

vertes, et à bordures jaunes; ses pennes, en dessous, sont 

rouges dans leurs parties hautçs, vertes-ensuite, et à pointes 

jaunes. Nous observerons que le rouge perce en dessus, mais 

qu'on ne l'y aperçoit pas, parce que ce sont seulement les 

barbes extérieures qui en sont marquées; on l'y voit cepen­

dant très-distinctement quand l'oiseau déploie sa queue. Le 

bec est orangé, et les pieds sont gris-brun. Dans quelques 

individus les plumes qui recouvrent les oreilles sont bleues, 

ce qui forme deux taches oblongues, de cette couleur, sur 

cette partie ; mais il en est un plus grand nombre chez qui 

on ne retrouve pas ces taches : seroient-elles un des carac­

tères distinctifs du mâle? C'est ce que nous ignorons, n'ayant 

jamais eu la facilité de disséquer aucun de ces oiseaux pour 

nous en assurer, quoique nous en ayons vu beaucoup de 

vivans. 

Dans l'état de domesticité, la Perruche Lori offre, comme 

nous l'avons déjà dit, plusieurs variations, qui la rendent 

encore plus agréable par la distribution et l'assortiment qui 

s'y font de ses belles couleurs. J'ai vu de ses individas, ainsi 

variés, dont tout le dessous du corps étoit jaune ; d'autres, 

chez qui le jaune s'étoit répandu sur le dos, sur les cou­

vertures des ailes ; quelquefois même plusieurs des pennes 
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alaires étoient entièrement jaunes. Celui qu'a publié Edwards 

étoit varié de jaune sur le dos. J'en ai vu un, enfin, dont 

le rouge du devant du cou s'étoit répandu en gouttes sur 

toutes les plumes du dos et sur les couvertures des ailes. 

Il est difficile, en un mot, de voir de cet oiseau deux indi­

vidus parfaitement semblables, quand ils ont vécu en do­

mesticité, tandis que je n'ai pas trouvé un seul exemple de 

ces changemens dans tous ceux tués dans les bois que j'ai 

vus dans differens cabinets. 
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L E  L O R I  P E R R U C H E  

VIOLET ET ROUGE.  

Taille un peu plus que moyenne; queue étagée, de la longueur du 

corps ; front, nuque, gorge, dos, jambes et dessous dç la queue rouges; 

couvertures des ailes et plumage du devant du cou rouges, et bordées 

de vert sombre, violâtre ; tête, bande auriculaire, derrière du cou c 

poitrine, flancs, ventre et dessus de la queue bleus ; pennes alaires 

brun-jaunâtre ; bec rouge; pieds et ongles noir-brun. 

P L A N C H E  L U I .  

La Perruche rouge des Indes ; BRISS. tom. IV, n.° 78, avec une très-mauvaise 

figure, pl. XXV, fig- 2. Le Lori Perruche violet et rouge; BUFF. 2.e espèce de 

Loris Perruches; pl. enl. n.° 143, sous le nom de Perruche des Indes orientales. 

CETTE magnifique Perruche est représentée chez Buffon 

d'une manière reconnoissable, quoique, mal à propos, elle 

y ait les pennes alaires peintes en beau jaune citron. Ce 

défaut n'existe peut-être pas dans tous les exemplaires de 

l'ouvrage de ce naturaliste, où l'oiseau seroit encore assez 

bien pour qu'on ne pût se méprendre sur son espèce : aussi 

lui ai-je conservé le nom sous lequel Buffon en a donné 

une très-courte description. Celle, très-étendue au contraire, 

qu'en a donnée Brisson, suivant sa louable coutume, est fort 

exacte, aux nuances près des couleurs, qu'il fait plus ternes 

qu'elles ne sont en effet, surtout le rouge; ce qui provient 
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D E S  P E R R O Q U E T S .  i S f  

de ce qu'il n'avoit vu qu'un individu du cabinet de 1 abbe 

Aubry, individu dont j'ai fait l'acquisition à la vente qui 

s'est faite de ce cabinet, et dont les couleurs etoient effec­

tivement ternies par les fumigations de soufre, autrefois en 

usage pour préserver les oiseaux de la voracité des insectes 

rongeurs. Mais comme j'en ai vu d'autres très-bien con­

servés, je me trouve à même de réparer ces petites erreurs. 

Nous ne parlerons pas des dimensions de cette Perruche, 

attendu que nous l'avons figurée de grandeur naturelle. Elle 

a le front ceint, d'un bandeau rouge, qui descend sur les 

côtés du bec, où il se joint au rouge de la gorge et du devant 

du cou, jusqu'à la poitrine : ces plumes rouges étant toutes 

terminées sur le cou par une bordure d'un vert sombre, 

jouant du noir au violet, suivant les incidences de la lumière, 

elles forment sur cette partie des festons réguliers, mais plus 

larges en bas que dans le haut La partie supérieure du dos, 

le croupion, les couvertures du dessus de la queue, les sca-

pulaires et les jambes, sont d'un rouge vif. Les dernières 

pennes des ailes et toutes leurs couvertures sont d'un rouge 

cramoisi, et terminées par une bordure en festons, semblable 

à celle du devant du cou, mais beaucoup plus large. Les 

premières plus grandes pennes des ailes sont d'un brun jau­

nâtre, qui approche de l'olive pochetée : les suivantes sont 

de la même couleur, mais elles ont de plus que celles-là des 

bordures semblables à celles des dernières ou plus proches 

du corps. Le sommet de la tête est d'un gros bleu, qui 

descend jusqu'aux yeux, par le dessous desquels il se porte 

sur les côtés et le derrière du cou; de sorte que, depuis le 
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rouge du front jusqu'au bas du cou par derrière, toute cette 

partie seroit bleue, si elle n'étoit coupée sur le derrière de la 

tête par une large bande rouge, qui a la forme d'un collet 

d'habit. La poitrine, les flancs, le ventre et les couvertures 

du dessous de la queue, sont d'un bleu varié par le rouge du 

dedans des plumes, qui se montre pour peu que celles-ci 

s'écartent. La queue est, en dessus, d'un bleu violet, et 

rouge en dessous. Le revers des pennes des ailes, et toutes 

les couvertures supérieures de celles-ci, sont rouges. Le bec 

est rouge, et les pieds sont bruns. 

Le Lori Perruche violet et rouge se trouve aux Moluques. 
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L A  P E R R U C H E  L O R I  •  

A  C H A P E R O N  B L E U .  

Taille moyenne; corps épais; queue pointue, et moitié moins longue 
que le corps ; ailes vert sombre, violacé et coupé de rouge ; queue 
cramoisi ; chaperon et large tache bleus, couvrant tout le sternum ; 
face rouge ; bec petit et rouge ; pieds gris. 

P L A N C H E  L I V .  

J E  crois cette charmante et rare Perruche absolument 

nouvelle; du moins ne la reconnois-je dans aucune des 

descriptions et des figures qu'on a publiées jusqu'ici des 

oiseaux de sa sorte. J'avouerai cependant qu'il est extrême­

ment difficile de ne pas se méprendre à cet égard, quand 

on considère la quantité prodigieuse de descriptions tron­

quées qu'on nous a données d'un même oiseau, et qui toutes 

diffèrent, non-seulement de l'oiseau, mais même entr'elles, 

quoiqu'elles ne soient guères pour la plupart que des co­

pies les unes des autres. Je penserois donc que, puisque 

cette histoire des oiseaux que je publie à mon tour, n'est 

pas le fruit d'une froide compilation ni d'une étude superfi­

cielle, mais le résultat d'observations suivies avec exactitude, 

et que mès descriptions ne sont faites que d'après nature ; 

je penserois, dis-je, que, dans le cas d'un doute, il vaudroit 

mieux n'avoir aucun égard à ce qui a été fait par les autres; 
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car donner un nom nouveau à un oiseau, qu'on fait d'ail­

leurs parfaitement connoître une fois pour toutes, est sans 

doute un moindre mal que ne le sont toutes ces prétendues 

synonymies qui ne font que perpétuer des erreurs malheu­

reusement déjà trop nombreuses. Il est temps que la vérité 

prenne îa place du mensonge, et que surtout l'exactitude 

remplace cette çharlatanerie de certains faiseurs de livres 

qui, n ayant pas en eux-memes les c o ii no i ss an ces nécessaires 

pour étendre les progrès d'une science, abusent ,, et du goût 

du siècle pour l'étude de l'histoire naturelle, et de la cré­

dulité publique, pour donner sous des couleurs nouvelles 

et sans choix les découvertes des autres , après les avoir 

tourmentees de nulle maniérés pour les déguiser. Je ne par­

donne pas à l'écrivain, quel qu'il soit, qui se pare ainsi 

de la dépouillé d autrui, quelque peine qu'il se soit donnée 
pour en rassortir les lambeaux. 

La Perruche que nous surnommons à chaperon Mew est 

des mieux caractérisée par cette sorte de coiffure qui, enve­

loppant le haut de la tête et le derrière du cou, fait ensuite, 

au bas de ce dernier, le- tour entier par devant, laissant à 

découvert le front, les joues et la gorge, qui sont d'un beau 

rouge 5 de telle sorte qu'on diroit que la tête et le cou de 

cette Perruche sont effectivement couverts d'un chaperon 

bleu foncé, dont on auroit coupé' seulement la partie cor­

respondante a la face. Une autre grande plaque bleue couvre 

tout le milieu du sternum, et y forme une espèce de cui­

rasse , séparée du chaperon par une large bande rouge, qui 

s étend sur les flancs, les jambes, la partie abdominale et les 



NO T I C E  des Ouvrages sous presse chez 
germinal et ßo 

Château (le) sans spectre, traduit de l'anglais 4e ma­
dame Hunt«!', par M. Déligny, directeur du Lycee 
de Paris; 4 vol. in-12,  avec gravures. 

Descriptiöö du Mus.ée-riational des monumens celebres, 
par Lenoir, de l'institut nat. ; 3.c vol. avec grav. in - S. 

Flora Boréali-Americana., sistens 3000 plantas ,v etc. 
c'est-à-dire, Flore de l'Amérique septentrionale, conte­
nant plus de sobo plantes, dont la plupart nVvôient 
jamais été décrites; par Michaux, auteur de la Des­
cription des chênes, naturaliste voyageur dans l'ex-
pëdition du cit. Bodin; avec 60 figt de plantés, dess. 

. par Redouté, et gravées par Plée. 2 viol. in - 8i" 
Idem, ,2 vol. iii-4.? papier vélin. _ ^ 
Histoire philosophique de la médecine jüsqu à la fin-

du dix-huitième siècle, par Touitelle. 3 vol. in 8.' 
Plans, coupes et' élévations des diverses; productions 

de l'art de la charpente; ,par le cit. Krafft, architecte ; 
2.e livraison consistant en 7 feuilles de texte ét 3o 
figures, format grand in-folio. 

Rapports ( des ); de; l'économie- publique avec le but 
politique des sociétés, ou Examen de cette ques­
tion : comment1 et jusqu'à quel point l'économie-
intérieure des états modernes leur permét-elle de se 

'-rapprocher de la liberté et de l'égalité ? Par 1« ci toyen 
A.M. Ragooneaù, membre dé la société dés sciences 

;et. arts 4è Strasbourg. in-8.° 
Sciéntè (die la) des uégocians et teneurs de livres, j>ar 

feil Delapoite ; 3.e éd., considérablement aügmentee, 
par Boucher, auteur de di vers ouvrages sur le com­
merce e t membre du Lyt.ee de s arts. 111-4." 

N O T I C E  des nouveautés de leur fonds, 

Annuaire de la librairie et des productions littéraires 
de la France, classées dans :unordre-systématique,: 
i.re année ; par Guillaume Fleischer: s vol. in-8.", 

Atlas des cotnmençans, à l'usage des écoles centrales et, 
des maisons d'éducation,, par E. Men telle; in-4. , 

avec 9 cartes. 
Art (1') de tricoter, développé dans toute son étendue;, 

4 ou Instruction complète et raisonnée sur toutes sortes 
de tricotages simples et compliqués , etc. , par Noetto; 
et Lehmann, avec 40 planches, dont ü5 enluminees; 
in-folio. 

Clinique chirurgicale, relative aux; plaies, pour servir 
de suite à l'Ait des pansemens, par Lombard , chi­
rurgien en chef de l'hôpital militaire à Strasbourg, 
ét-membre de rinstit. national ; nouv. éd. augm. in -:8.° 

Coup d'osil sur la force et l'opulence de la Grande--
Bretàghe,' oil l'on voit les progrès successifs |!e son 
commerce, de son agriculture, de sa population, 
avant ot aptes l'avènement de la maison de Hanovre. 
On y a joint une correspondance inédite du doyen, 
Tuckér ét de David Hume, concernant le commerce: 
trad, de l'angl. du docleuaplarke, p. Märkena ; in-8.° 

Description pittoresque de jaidins du goût le plus mo­
derne; in - 4 0 orné-4e .28 planches ,1 b r. : 

Klemens d'hygiène, ou de l'Influence des choses phy­
siques et morales sur l'homme, et des moyens de 
conserver la santé, par F.. Tour telle; deuxième edit, 
augmentée; 2 vol. m-8.° , 

Klemens de Pathologie externe, p. Aubin ; 2 vol. in-8.° 

Klemens raisonnes de la Langue Russe, ou Principes: 
généraux de la grammaire appliquée à la Langue 
Russe, par Mauîliu - 2 vol. in - 8. °  

les Frè res L E V R A U L T , pour paraître en 
réal prochains. 
Tableau méthodique des espèces minérales, offrant 

l'indication de leurs caractères et la nomenclature 
de leurs variétés ; extrait du Traite; de minéra­
logie du cit. Haiiy, par J. A-, H- Lucas, adjoint au 
citoyen Luchs père, garde dés galeries du^Museum 
national d'histoire naturelle. 1 vol. iti-8 .  

Get ouvrage est précédé d?oiie exposition' abrogée dela 
méthode de ce professeur, et de son application au classement 
des minéraux renfermé» dans la rolVction du Muséum d'histoire 
natuu-îîe. Ou y à joint la description des morceaux les plus 
remarquables parmi. 1« grand nombre de ceux qu'elle présente. 
Imprimé avec • l'approbation de l'Assemblée administrative dès 
professeurs du Muséum d histoire na turelle. 

Voyage dans l'intérieur de l'Afrique, pour faire suite 
aux découvertes de Mungö -Parck*, par Hommann ; 
traduit de l'anglois par L. Labéaume, avec des notes 
<lé L ànglès; iu-8.B ävec caftesV 

Voyagé aux ïhdes orientales, par Fra-Paolino Santo 
Bàitholomœo, missionnaire au Malabar, traduit de 
l'italien par Marchéna ; avec des notes et addit,:d'An-
quetil Duperron;,3 vol. in-8.° avec cartes et figures, 
formant un atlas, et gravées par Tar-dieu. ' 

.Voyage nouveau dans- la Suède,, la Finlande, la Li­
pom« M nu Cap-Nord, fait en 1798 et 1799, par 

! Joseph Acèrbi ; traduit de l'anglois sous les yeux 
même de läuteur; 3 vol. in-8,u avêc un atlas com­
posé de 17-figures et d'une carte : .lé tout gravé à 
Londres par Smith, l'un des premiers artistes anglois. 

Vues pittoresques, prises'dans les départemenä des 
haut et bas Rhih; in-fol. 

ou qui se trouvent • chez eux en nombre: 

Klemens dé Matière médicale. Ouvrage posthume 4u 
citoyen Etienne Tourtelle, professeur à l'Ecole-de 
santé de Strasbourg, membre de plusieurs sociétés 
savantes; publié par le citoyen Briot, son élève, 
ex - chirurgien de première classe, correspondant de 
la société de l'école de médecine de Paris. 

Essai sur la nutrition du fœtus," par J. F, Lobstéin, 
doçtéur en médecine, prosecteur à l'école de mé­
decine de Strasbourg, membre de la société libre des 
sciences et des arts, de la société médicale dé là même 
ville, membre correspondant dé la société d'émula­
tion de Paris, etc.; avec'3 fig. en taille-douce; iiï-4.0 

Flore des plantes qui croissent dans les départ em ens 
, du haut et du bas Rhin formés par la ci- devant Al­

sace, par Jean-Chretien Stolz-, in 8.° _ 
Harmonie hydro-végétale ét, météorologique, ou.Re­

cherches sur les moyens de récréer, avéc nos forêts, 
là force dés températures et la régulatifé des saisons, 

.par des plantations raisonnées; par Rauch, Ingenieur 
des ponts et. chaussées; 2 vol. in-8.° avec figures. 

Histoire géographique; politique ét naturelle de là 
Sàfdâigne, par Azùni, membre de plusieurs sociétés 
savantes; 2 vol. in-S.0 avec cartes et figures gravées 
pär Tafdieu. _ _ 

Histoire "naturelle des rainettes, des grenouille.? et des 
crapauds, par F. M. Daudin, mtmhre de plusieurs, 
sociétés savantes : 1 vol. in-4.0, papier velin, avec 
38 planches coloriées; ;i&-4.c, papier d'Angouléme, 
figures noires; in-folv, papier vèiin, fig. .coloriees. 

Histoire naturelle des volcans, .soit, a découvert, soit 
sous - marins, et des phénomènes analogues ; in-8.°. 
avec cartes, par M. -Ordinaire, ruémbfede plusiéurs 
sociétés savantes. 



rotigé, dans lesquelles on prouve que le cœur est 
celui qui conserve le pluslong temps cette propriété ; 
par Nysten, médecin; in-8.° 

Oupnek'hat ( id est, seçretum tegendum): opus ipsa in 
India rarissimum, continens antiquam et arcanam , 
seu theologicani et philosophicam , doctririam, è 

. quatuor sacris Indorum lib ris, Rak beid, Djedjr 
beid , Sain beid, Athrbau beid , excerptam; ad ver 
bum , è Persico^ idiomate, samskreticis vocabulis in-
termixto, in latin urn con versum ; disseitationibus et 
annotationibusdifficiliora explanantibus, illustratum : 
studio et opera Anquetil Duperrori , Iridicopleustse ; 
2 vol,  in -4 . °  

Plans et Dessins tirés de la belle Architecture, ou 
Représentations d'édifices exécutés ou projetés, en 
115 planches, avec lés explications nécessairès, par 
Stieglitz. In - 4.0 ; cart. -

Traité des bâtimens propres à loger les animaux qui 
sont nécessaires à l'économie rurale, avec. So planch, 
in - fol. cart. 

Tableau de l'Espagne, par Bourgoirig, ambassadeur 
de France en Suède, 3.e édition augmentée ; 3 vol. 
in-8.p, avec un volume in-4.0 de caites et de fig. 


